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Le pogrom contre les Juifs en Israël, survenu le 7 octobre, où plus d’un millier de nos sœurs et 
frères ont été massacrés, et plus de 132 otages sont retenus par les terroristes de gaza, est le pire 
massacre de Juifs du 21ème siècle. Ce sinistre événement contraste avec la célébration millénaire 
de Pourim, qui commémore la victoire historique du peuple juif sur l'antisémitisme, incarné par 
Haman, un plan d'extermination conçu exactement de la même manière par nos ennemis d'hier 
et d’aujourd’hui, visant à éliminer le peuple Juif « en un seul jour ». 
 
La comparaison entre ces événements révèle des coïncidences troublantes. Nous savons que le 7 
octobre a été soutenu à tous les niveaux par l'Iran, et résonne avec la menace d'extermination 
qui pesait sur le peuple juif dans l'histoire antique, comme le relate le récit de Pourim se déroulant 
en Perse, l’Iran actuel. 
 
Ces parallèles soulignent l'importance cruciale de se souvenir des leçons de l'histoire pour éviter 
la répétition de tels événements à l'avenir. Ils mettent en lumière la nécessité impérieuse de 
combattre l'antisémitisme et de promouvoir la fierté juive, l'unité et la force du peuple juif. 
 
Dans le récit de la Meguila, Mordehaï affiche avec fierté sa judéité, incarnant le ידוהי שיא , le Juif 
fier. C'est la première fois que le terme juif est employé dans la bible. Paradoxalement, la reine 
Esther dissimule ses origines juives, gardant secrète sa judéité. Un peu comme les Juifs du monde 
entier et ceux d'Israël… 
 
Mordehaï se tient debout avec détermination devant Aman, refusant de s'agenouiller et de se 
prosterner. Cette posture symbolise le courage et la résistance du peuple Juif face à ses ennemis. 
La haine d'Aman envers Mordehaï se propage à l'ensemble du peuple juif, reflétant ainsi la réalité 
contemporaine où la stigmatisation et la diabolisation d'Israël suite à sa lutte contre le terrorisme 
de Gaza affectent tout le peuple juif dans le monde par une explosion des manifestations et des 
actes antisémites. 
 
Aman envisage l'extermination de tout le peuple juif en raison de sa désunion, considérée comme 
sa faiblesse, car la force du peuple réside dans son unité. Lorsqu'il perçoit que le peuple juif est 
désuni, il projette de l'exterminer, illustrant le concept d'"Am E'had" (un peuple uni), également 
mentionné pour la première fois dans la Torah. Israël, à la veille du 7 octobre, était en proie à la 
désunion et à la division, craignant une guerre civile ( םיחא תמחלמ ). Depuis, Israël n'a jamais été 
aussi uni avec un projet commun : libérer nos otages et anéantir le terrorisme de Gaza. 
 
Cependant, comme dans le récit de Pourim, la délivrance est possible grâce à l'unité retrouvée du 
peuple juif. Esther appelle les Juifs à l'union et à la prière, tandis que les différentes Mitsvot de 
Pourim visent à rassembler et unifier le peuple. Le deuil se transforme alors en joie lors de Pourim 
; prions pour qu'Israël et le peuple juif connaissent également la joie et le bonheur après les 
tragédies du 7 octobre dans l’unité. 


